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Le Général de Brigade T. JAGOSZEWSKI dit JAGO a été ncmé pari 
Monsieur le Président de la République de Pologne en Exil, 
Général ¿s Division, à cormter du H. novembre 1984. 

Au premier plan, de gauche à dro i te , M. le Maréchal Antoine 
ZDROJEWSKI, Sa Grandeur Archvêque Jean CAZZANIGA, Aumônier 
m i l i t a i r e i t a l i e n , le Général de Division JAGOSZEWSKI Thadée, 
Président Général de la Fédération des Combattants Al l iés en 
Europe. En arr ière plan, des personnalités de la Fédération. 



LE MOT DU PRESIDENT" 

Le 17 septembre 1939, 

alors que l'armée polonaise 

ré "si. s t a it à l'envahisseur 

h i t l é r i e n , les armées soviéti-

ques conformément a u pacte 

russo-allemand du 23 août 1939 

pénétrèrent dans les provinces de l'est polonais« 

L'armée rouge occupa la moitié de la Pologne et 

fit l8l.000 prisonniers de guerre, dont 10.000 

officiers• 

Après l'invasion de la Russie par les Al-

lemands, le gouvernement soviétique décida de 

rétablir les relations diplomatiques avec le 

gouvernement polonais. En conséquence l'aliance 

fut conclue et l'accord polono-russe fut signé 

le 30 juillet 19^1« Cet accord annulait le par-

tage gerntano-soviétique de la P o l o g n e . 

Malheureusement, selon l'habitude, les 

Russes n'avaient pas l'intention de renoncer 

aux territoires polonais. En effet, le 23 avril 

19^3, les Soviets qui après la victoire de Sta-

lingrad, n'avaient plus besoin de compter avec 

l'Angleterre et les Etats-Unis, rompirent les 

relations diplomatiques avec la P o l o g n e . U s 

donnèrent comme raison de cette roupture, l'in-

dignation provoquée en Russie par le fait que 

le gouvernement polonais s'adressa à la Croix-

R o u g e , en demandant une enquête sur le cas de 

10.000 officiers, prisonniers de guerre assas-

sinés à K A T Y N . 

C'est en souvenir des victimes de K A T Y N , 

qu'un animateur social, Monsieur le G a c , orga-

nisait depuis quelques années une messe à l'Eg-



lise polonaise à Paris» T o u t e f o i s , ayant pris 

sa r e t r a i t e il quitta la r é g i o n p a r i s i e n n e . 

P a r cette brèche sfengouffra i m m é d i a t e m e n t le 

d é l é g u é de l ' a s s o c i a t i o n des H é s e r v i s t e s et 

Miciens M i l i t a i r e s p o l o n a i s . H signa les 

i n v i t a t i o n s en s
 1
 a p p r o p r i a n t une fois de p l u s , 

après le g é n é r a l S i k o r s k i et le m o m u m e n t d u 

soldats p o l o n a i s , les v i c t i m e s de K a t y n . 

Il serait donc u r g e n t de créer un orga-

n i s m e de c o o r d i n a t i o n pour fêter ensemble et 

avec d i g n i t é les c é r é m o n i e s du souvenir et 

les f ê t e s nationales-

T h a d e e / A G 0 
Président Général 
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dons 
M . le M a r é c h a l Z D K O J E W S K I et M a d a m e 

C o m t e B A L B I di Santa G I U S T I N A 

M . le Dr Ignace C Z A Y K O W S K I 

M . M i c h e l LE KO Y 

- o - o - o - o — o — 

Nous remerclons tous les adhérents, lecteurs et dona-
teurs pour leurs dons, la FEDERATION en a besoin pour son 
action. 

Nous rappelons aussi le devoir de payer la cotisation. 

Q* 
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200 » 
270 »' 

200 » 



venir et réconciliation 
P ^ e ® ! min "' I • 

Photo "HORIZONS" 
VERDUN : MM. Mitterrand et Kohi, se tenant par la main. Un geste symbolique. 

_La r e n c o n t r e f r a n c o - a l l e m a n d e d u 22 septem-

bre d e r n i e r a v a i t pour but de c é l é b r e r n o n seu-

lement le 68-e a n n i v e r s a i r e de la b a t a i l l e de 

V E R D U N , m a i s a u s s i les morts de d e u x g u e r r e s . 

O n a compté p r è s de 700 mille s o l d a t s tombés de 

d e u x côtés a u x cours des c o m b a t s de V e r d u n . 

E n se t e n a n t par la m a i n M M . M i t t e r a n d et 

H o h l , ont m a r q u é la r e c o n c i l i a t i o n entre les 

d e u k peuples« Ce geste devait a u s s i p r o l o n g e r en 

quelque sorte les c é r é m o n i e s d u kO-e a n n i v e r s a i -

re d u d é b a r q u e m e n t allié en N o r m a n d i e , a u x q u e l l e s 

l ' A l l e m a g n e n'a pas été c o n v i é e . 

Il n ' é t a i t pas question de d e m a n d e r à M . 

K o h i de c o n f i r m e r le respect des f r o n t i è r e s , aus-

si b i e n en ce qui concerne 1'Alsace et la Lor-

r a i n e , nu'en ce qui concerne la P o l o g n e , comme 

cela eut lieu lors de la r e n c o n t r e s o l e n n e l l e 

e n t r e le g é n é r a l de (iaulle et le C h a n c e l i e r 

mtm mmmm 



A d e n a u e r . 

O r , si l'Allemagne a renoncé aux reven-

dications du côté français, il n'en est pas 

de même en ce qui concerne la P o l o g n e . 

lin effet, en 1939 la Pologne a été ag-

ressée par l'Allemagne hitlérienne et par 

la Russie soviétique et qui ensemble procé-

dèrent au partage de ce p a y s . Après la défai-

te de l'Allemagne, conformément aux accords 

de Téhéran et de Y a l t a , l'Union Soviétique 

s'empara de la moitié de la Pologne et céda 

à celle-ci , en guise de compensation,les 

territoires éthniquement a l l e m a n d s , mais qui 

appartenaient historiquement à la P o l o g n e . 

Ces nouvelles frontières de l'ouest po-

lonais sont contestées par l'Allemagne, alors 

que l'irrédentisme polonais n'accepte pas la 

perte des territoires orientales de la Polo-

gne . 

Il serait donc primordial de créer des 

conditions qui pourraient permettre à la P o -

logne de réintégrer l'ËUROPE qui seule se-

rait en mesure à défaut d'un traité de p a i x , 

de garantir l'intégrité et la stakilité des 

frontières p o l o n a i s e s . Alors seulement tout 

deviendrait possible, car les rectifications 

de f r o n t i è r e , ainsi que le regroupement de 

l'Allemagne, pourraient être effectués dans 

le cadre de l'Union Européenne» 

-o-o-o-o-
T . J 



Les.combattants alliés en Europe 
représentent la volonté des europé-
ens de défendre leurs valeurs, leur 
liberté et réaliser l'union de leurs! 
patries. L'histoire européenne des _ 
derniers siècles nous appreridi]que le,GEORGES BEZA * 39-45] 

hégémonisme allemand et autrichien 
ainsi que celui des russes et ottomans a été la cause des nom-
breuses malheurs subis par les autres nations du continent. 

EUROPE DE L'EST 
Georges BEZA 

Les empires ottoman, allemand et autrichien éffondrés, la 
réalité de nos jours nous fait voir que l'empire russe a res-
suscité sous la forme d'Union Soviétique agressive et expan-
sionniste. L'Europe de l'Est se trouve sous sa férule. Toute 
l'Europe est menacée d'être agressée et asservie. 

On parle d'union et de sécurité européenne. La sécurité de 
l'Europe est assurée à ses frontières et on oublie assez sou-
vent que la frontière entre l'Europe et l'Union Soviétique se 
trouve à la frontière est de la Pologne et de la Roumanie. Si 
on veut garantir la liberté des Etats européens on doit com-
mencer par aider l'Europe de l'Est à s'affranchir du carcan 
soviétique. 

La Pologne et la Tchécoslovaquie, la Hongrie et la Rouma-
nie, chacune à sa manière, résistent et attendent que la com-
munauté internationale fasse ce qui est son devoir: ouvrir la 
Conférence de paix avec l'Allemagne, signer le Traité de Paix, 
et mettre ainsi la fin aux accords de Teheran, Yalta et Pot-

sdamm, accords qui sont à présent la justification dépassée 
du passage des Soviétiques à travers les Pays de l'Est. 

II 
L'Europe de l'Est a été, pendant plusieurs siècles, le ter-

ritoire par lequel les peuples nord-asiatiques ont essayés de 
se frayer un chemin vers le coeur de l'Europe. Tout autrement, 
des Etfits de l'Europe centrale ont poussées leurs frontières 
toujours plus à l'est et c'est ainsi aue les nations est-euro-
péennes se sont trouvées entre l'enclume et le marteau. 



Les Etats de l'Europe de l'Est constatent sur leur des'ce 
que domination soviétique signifierais elles n'ont pas ou-
blié ni ce qu'avait été la domination ottomane ou russe,mais 
ni ce qu'avait été la domination allemande ou autrichienne.' 
Les Polonais et les Tchécoslovaques, les Rounains et les You-
goslaves ont combattu pendant des siècles pour s'affranchir 
du joug des asservisseurs étrangers, ce qui les a appris à 
être doublement vigilants. 

Comment pourraient oublier les Polonais qu'ils ont été à 
plusieurs reprises envahis en même temps de l'ouest e<t de 
T e s t et pendant bien longtemps assujettis? De même les Rou-
mains,peuvent-ils oublier qu'un tiers de teur territoire a été 
pendant des siècles envahi par des Autrichiens, Allemands et 
Hongrois,; et les deux autres tiers par des Turcs, Tartars et 
Russes? Même histoire pour les Tchécoslovaques et les Yougo-
slaves, ainsi que pour bien d'autres peuples européens. Les 
lessons de l'histoire apprennet¿uj* nations à être circon-
specte^ précautionneuses. 

Le démon du totalitarisme et de l'expansionnisme habite 
les Soviétiques. Le même démon habite pas mal de Prusso-Aus-
tro-Magyars. A quel saint se vouer les Esteuropéens? 

A condition que les Franco-Anglo-Américains et leurs Al-
iés aient appris ce que signifie "LIBERER" sans s'assurer que 
les libérés auront vraiment l'exercice de leurs droits et li-
bertés et, surtout l'indépendance et la souveraineté sur la 
totalité de leur territoire national, l'espoir pour l'Europe 
de l'Est repose sur la volonté de l'O.N.U., corroborée avec 
la volonté des nations est-européennes, d'appliquer la Charte 
des Nations Unies aux Pays de l'Est. Et d'en garantir l'ap-
plication. Ce qui n'est pas possible avant que la paix avec 
l'Allemagne eût été signée. Et que les troupes soviétiques 
eussent été retirées derrière leurs propres frontières-

Mais, à propos! Pourquoi les Etats Alliés ne parlent pas 
de la paix avec l'Allemagne? Pourquoi la Communauté Europé-
enne n'en parle, non plus? Et ni, au moins de l'intégration 
de l'Europe de l'Est dans;..1'Europe (à laquelle elle appar-
tient)? Pourquoi l'O.N.U. ne débate pas de ce problème? Pour-
quoi, pourquoi, pourquoi?... 

Georges BEZA 
Ancien Conseiller 

Grana Quartier Général 
Forces du Moyen Orient 



• /¡Ms ï û 
m m i ; 

M. Pierre-Charles KRIEG, député, adjoint au maire de 
Paris, maire du 4-e ar .et le Général d'Armée Jean 
SIMON, rendent hommage au martyrs tombés pendant la 

Libératioh de Paris. 



A.C. 
M. JACQUES CHIRAC 

MAIRE DE PARIS 

vous prie de bien vouloir assister à la ré 

suivie 
lieu p 



I e a n n i v e r s a i r e 

f a t m n 

T 1 9 4 4 

I 
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les salons de l'Hôtel de Ville 

Samedi 25 Août 1984, à 19 heures, 

du 40e anniversaire de la Libération de Paris 

g X u l l e a p a r i s 
) 

T 1 9 8 4 

; d'une cérémonie et d'un spectacle 
lace de l'Hôtel-de-Ville. 



12 VGLEGATîON I T A L I E 
Manifestation patriotique italienne avec le 
concours du Comte BALBI, le Délégué Général 
Ho la Fpdprat.ion des Combattants Alliés en 

Da sinistra: I l Prefetto di Modena; i l C-tel 
Balbi; i l Rev. Mons. Apelle; i l Gen. Re, Ce 
mandante l'Accademia Mi l i tare di Modena; i l | 
Sindaco di Carpi; l ' Ispettore Reg. dei Care 
bini eri in Congedo. 

L'Association Anjou- Pologne 
Hommage au père Popieluszko 

Mardi 3 0 
OCTOBRE 1984 

ANGERS. — L'Association An-
jou-Pologne invite les Angevins, 
à un rassemblement jeudi 1er no-
vembre à 11 h du matin à la 
mémoire du Père Popieluszko, 
l'aumônier de « Solidarité » as-
sassiné. Ce rassemblement de 
Toussaint aura lieu 72, boule-
vard Foch, devant l'ancien hôtel 
de la Morinière qui a abrité le 
gouvernement polonais en exil 
pendant la dernière guerre. Une 
gerbe sera déposée sous la pla-
que commémorative, symbole de 
la lutte pour la liberté. 

Le lendemain, vendredi 2 no-
vembre, un départde_colis prévu 
par «Anjou-Pologne^~"Sura lieu 
pour le sud du pays. Le dépôt 
des colis peut être effectué à la 
permanence 89, rue du Maine à 
Angers mardi de 15 h à 19 h et 
mercredi de 14 h 30 à 19 h 
(poids minimum d'un colis 5 ki-
los). Les produits les plus recher-
chés en Pologne sont chocolat, 

café, fruits secs, bouillons, sau-
cisson, bacon, sardines, Stérogyl 
pour bébés, produits d'hygiène 
et d'entretien, nécessaires de 
couture et chaussures. 

Samedi 10 novembre, l'asso-
ciaton Anjou-Pologne organisera 
à nouveau son bal franco-
polonais aux greniers Saint-Jean 
à Angers à 21 h, avec l'orchestre 
Swiderski. L'association renoue 
ainsi avec la tradition qu'elle 
avait interrompue au lendemain | 
du coup de force du ^ d é c e m -
bre 1981. Elle souhaite ainsi ras-
sembler une somme destinée à 
financer ses projets d'aide huma-
nitaire. i 

Rassemblant 300 adhérents 
dans le département, « Anjou-
Pologne » développe l'amitié 
franco-polonaise, organise une 
aide humanitaire par envoi de 
colis à domicile, et favorise les 
échanges par un service de tra-
duction et des cours de polonais. 

ANGERS. — Chaque annéi 
jusqu'en 1981, .l'associatic 
Anjou-Pologne organisait un b, 
regroupant plusieurs centaines d 
participants attachés au renforci 
ment des liens séculaires entre 
France et là Pologne. Cette trad 
tion a été interrompue en raiso 
des événements qui ont bouli 
versé la nation polonaise. L'ass< 
dation Anjou-Pologne entend« 
manifester ainsi, par son renonc 
ment symbolique aux plaisirs de 
fête, sa solidarité avec les Polona 
cruellement éprouvés. 

Cependant depuis lors, un grar 
mouvement d'entraide s'est dév 
loppé au sein d'Anjou-Pologr 
jusqu'à dèvenir son action prioi 
taire en faveur du peliple arr 
Mais pour confirmer cette œuvi 
et permettre à Anjou-Pologne' <J 
poursuivre sa mission, il est nécei 
saire de disposer de moyens finar 
ciers suffisants. 

le journal de l'aniou 



ASSOCIATION NATIONALE DES R E S I S T A N T S - C O M B A T T A N T S POLONAIS EN FRANCE 
— ZUPRO 

J O N ° 2 3 1 O U 6 OC LOBHE 1 0 0 7 «ANC N 3 7 0 2 0 T 1 - 1 0 4 0 ) 

REMISE DE DRAPEAU AU GROUPE ZUPRO 

MONCEAU-les-MINES 

" Le Courrier" du 2/3 juin sous la 

plume de son Redacteur M . G . J o s s e , a largement 

commenté cette cérémonie et de son article nous 

avons extrait les passages suivants: 

A l'issue de l'assemblée générale, les An-

ciens Combattants d'Extrême Orient, auxquels se 

regroupèrent les Anciens Combattants Polonais 

et les élus et responsables des services de Po-

liceet de Gendarmerie, organisèrent un défilé en 

ville précéd.é de la Fanfare du Bois-du-Verne 

et des D r a p e aux. 

Celui-ci se rendit au momument aux Morts,où 

eurent lieu le dépôt de la gerbe, la minute de 

silence et les sonneries traditionnelles y com-

pris l'Hymne Nationale la M a r s e i l l a i s e . 

Ce fut à cet instant que l'on renrit officiel 

lement le Drapeau au Groupe ZUPRO de Monceau; 

celui-ci fut renis successivement par le Prési-

dent PERRIN à M . J A R R O T , qui le remit à son tour 

au Président national de l'Ass. des Résistants 

Combattants P o l o n a i s , le Général JAGOSZEv.SKI , qui 

avait à ses côtésle Vice-Président du Zupro de 

Paris M . GARCZAREK. Celui-ci devait enfin le 

confier au porte-drapeau de la Section de M o n c e a u 

M . WOJCIECHOWSKI. 

Après la remise des médailles, le cortège 

toukours musique en tête, revint à l'Hôtel de 

Ville où fut servi dans les salons un vin d'hon-

n e u r . Après le discours du D r . Schisser, prési-

dent départemenatl des Anciens Combattants d'Ex-

trême-Orient, ù u Général Dessandre, président 

d'honneur,du Président National , le gén. Jago-

s z e w s k i , a pris la parole ancien M i n i s t r e , Maire 



de la V i l l e de M o n c e a u - l e s - M i n e s . A p r è s 

avoir exalté le courage et le p a t r i o t i s m e 

M o n s i e u r J A R R O T termina son d i s c o u r s , en 

r a o p e l a n t l ' h é r o i s m e des P o l o n a i s p e n d a n t 

la g u e r r e , s o u l i g n a n t qu'en 1 9 ^ 0 , 100 

p i l o t e s p o l o n a i s ont p a r t i c i p é à la b a t a i l 

le d ' A n g l e t e r r e et qui ont totalisé 200 

v i c t o i r e s , qu'il y a eu 85.000 c o m b a t t a n t s 

p o l o n a i s à la b a t a i l l e de F r a n c e et qu'au 

d é b é r q u e m e n t d u 6 j u i n , ont p a r t i c i p é 

200 a v i o n s de chasse p i l o t é s par des P o l o -

n a i s • 

U n r e p a s a m i c a l servi a u C . A . R . ter-

mina cette journée dans l'amitié et l'ioni-

tè d ' u n m o n d e c o m b a t t a n t s riche de son 

p a s s é et de sa g l o i r e . " 

- 0 - 0 - 0 - 0 - 0 -

R 0 U B A I X 

La S e c t i o n de R o u b a i x , tient toutes 

ses p r o m e s s e s , car elle p r o g r e s s e grâce 

à la ténacité de son sympathique P r é s i d e n t 

W O J T K O W I A K . 

La dernière A s s e m b l é e G é n é r a l e a 

r e c o n d u i t le B u r e a u de l'année d e r n i è r e 

à savoir : 

P r é s i d e n t : W O J T K O W I A K W l a d y s l a w . 

V i c e - P r é s i d e n t : T O M A L A K M i c h a l 

S e c r é t a i r e : T R E L A J a n . 

T r é s o r i e r : CIERPUCIIA P i o t r . 

P o r t e - d r a p e a u : S U L I K O W S K I W l a d y s l a w . 

E S C O U D I N 

N o t r e d é v o u é e déléguée M a d a m e Zofia 

W A C H O W I C Z , épouse du P r é s i d e n t GASKA T . , 

v o u d r a i t savoir si la m é d a i l l e c o m m é m o r a -

tive f r a n ç a i s e de la guerre 1 9 3 9 - ^ 5 , pou-

v a i t servir de p r e u v e pour obtenir la v a -

l i d a t i o n des d r o i t s k la r e t r a i t e , p o u r 

cette p é r i o d e . La r é p o n s e est n o n , car 



car cet a v a n t a g e de v i e i l l e s s e ne peut être 

o b t e n u , qu'en v e r t u d ' u n c e r t i f i c a t de pré-

sence a u c o r p s , ou par l'état s i g n a l é t i q u e 

d e s s e r v i c e s , émanant des a r c h i v e s des A r m é e s 

E t r a n g è r e s , Caserne B e r n a d o t t e à P A U . 

H K N I N - B E A U M O N T 

N o u s a t t e n d o n s p o u r le p r o c h a i n n u m é r o 

de notre R e v u e u n c o m p t e - r e n d u d u P r é s i d e n t 

K r z y z o s t a n i a k -

T O U R C O I N G 

N o u s t e n o n s f é l i c i t e r n o t r e c a m a r a d e le 

c o l o n e l T E L I G A , qui est en train de reconsti- ! 

t u e r la S e c t i o n de T o u r c o i n g , d é s a g r é g é e a p r è s 

le d é c è s d u P r é s i d e n t G é n é r a l P a u l P O Z I E M S K I . 

D è s à p r é s e n t i l p a r t i c i p e avec son p o r t e -

d r a p e a u a u x c é r é m o n i e s p a t r i o t i q u e s de cette 

v i l l e . 

- o - o - o - o - o - o -

nos PEINES 

A u c o u r s des d e r n i e r s m o i s nous a V o n s 

a p p r i s avec tristesse le d é c è s de 

M o n s i e u r G A H C Z A R E K J o s e p h , V i c e - P r é s i d e n t 

de la S e c t i o n p a r i s i e n n e d u Z U r R O . 

+ M o n s i e u r P A S S I L L Y J u l e s , M e m b r e de la F é d é r a -

t i o n , Coix C o m m é m o r a t i v e Z U P R O , 

et M é d q i l l é d ' E u r o p e . 

+ M o n s i e u r P0*1L F r a n ç o i s M e m b r e de la s e c t i o n 

de M o n c e a u - l e s - M i n e s • 

PBBBHBni 
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+ G I L B E R T R E N A J L T DIT C O L O N E L RB1Y 
Le brave combattant-résistant et éminent 

écrivain Gilbert Renault d i t Rémy a décédé 
le 29 j u i l l e t 1984. 

Né le 6 août 1904 à Vannes i l a f a i t des 
études juridiques. Lt: Colonel de réserve i l 
s'est rendu à Londres le 18 Juin 1940 e t , se 
portant volontaire dans les Forces Libres et 

combattabtes du Général de Gaulle, i l est rentré en France 
pour mener le combat en clandestinité. I l a crée et dirigé 
le réseau de résistance "Confrérie Notre Dame" qui a apporté 
réelles services à la libération de la France et à la cause 
de la victoire All iée. Le monde combattant français perd une 
de ses plus i l lustres personnalités et les pays al l iés un f i -
dèle ami. La postérité vivra ses vértus dans son souvenir. 

- x - x -

R E C O M P E N S E S 

Le Comité des Récompenses a atribué: 
- Les Insignes ZUPRÛ à Monsieur BACHMAN et à Madame 0K0L1CKA; 
- La Croix. Commémorative ZUPRO a été attribuée à titre pos-

thume à Monsieur lUladl&laiv R0GACZEWSKI, mort au Champ d'hon-
neur; 

- La Médaille d'Europe a été attribuée a Monsieur BACHMAN; 
- La Médaille d'Europe a été attribuée à Monsieur Alexandru 

STELESCU, ancien des Forces Spéciales. 

X-Û-X-Û-X-Û-X 

I N V I T A T I O N 

LA DELEGATION ITALIENNE DE LA F, C. A, E, ORGANISE AU PRIN-
TEMPS UN PELERINAGE A RCME ET A MONTE-CASINO, 

NOUS AVONS REPONDU AFFIRMATIVEMENT A LEUR INVITATION. 

CEUX DE NOS MEMBRES DE LA FEDERATION ET DU Z.U.P.R.O., QUI 
SERAIENT INTERESSES/ SONT PRIES DE SE FAIRE INSCRIRE FIU BU-
REAU DE LA FEDERATION. 
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Table Ronde , . . 
Les orientations de la politique Américaine 

au lendemain des élections 
Prof. Silica BEZA 

M. Jacques BAUMEL, Député, ancien Ministre, Président de 
la Fondation du Futur, a organisé, à TASSEMBLEE NATIONALE, 
le jeudi 8 novembre passé, une "TABLE RONDE" ayant débattu 
"LES ORIENTATIONS DE LA POLITIQUE AMERICAINE" après la réé-
lection du Président Ronald REAGAN. Une élite d'orateurs amé-
ricains et français ont donné leur avis sur ce qu'ils esti-
ment être l'action des futurs quatre ans des Etats Unis. 

Ont pris la parole MM. Jacques Baumel, François Puaux, 
J. Kosciuko-Morizet, Dominique MoTsî, Alain Juppé, Bartorat 
(Conseiller à l'Ambassade USA), Guy Sorman, P-L. Sulitzer, 
J-M. Benoist, Mme July Bingam (Députée républicaine), etc.: 

De cette Table Ronde nous avons retenu quelques idées qui 
sortirent en relief et pourraient intéresser nos lecteurs: 
(1) Les Américains ont repris confiance vis-à-vis d'eux même 
puis du monde, car ils ont surmonté l'essentiel de leurs dif-
ficultés, et sont confiants que le nouveau mandat présiden-
tiel va être déterminant pour l'Amérique. (2) La reprise éco-
nomique des USA est évidente et l'expansion commencée conti-
nuera grâce à une dynamique certaine et durable. (3) L'Amé-
rique est aujourd'hui plus forte que jamais dans le oassé. 

(suite en page 18) 
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(4) Du point de vue m i l i t a i r e , les USA rééquil ibre les for -
ces antagonistes en présence. Et les perfectionnements qua-
l i t a t i f s américains compromettent un eventuel avantage quan-
t i t a t i f soviétique.La dynamique des ef for ts USA de défense 
est un élément à l ' a c t i f des USA et aussi de leurs a l l i és 
qui doivent suivre eux aussi leurs ef forts en même sens. 
(5) Devant les grands problèmes internationaux, aux Etats-
Unis s'ouvre la perspective d'approfondir ses liens avec ses 
amis en Europe, Amérique centrale et du sud, Afrique, Asie 
mineure et du sud-est, Chine, Japon et Etats du Pacifique. 
(6) Seules les relations avec l'URSS posent toujours g e s -
tions et obstacles, mais prévale l 'opinion que l 'a f fermis-
sement des liens USA-Eurûpe et USA autres nations l ib res , 
sera de nature à contenir l 'obst inat ion hégémonique sovié-
tique, Une réunion réussie. L'assistance a part icipé au dé-
bat par des questions pertinentes qui ont reçu., des réponses 
judicieuses.et satisfaisantes. 

Paris, 8 nov. 1984 P r o f ' S i 1 i c a B E Z A 

1 P IS t S v t « * M 
mm?. 

Il y a 70 ans, 55 innocents tombaient 
sous les balles ennemies à Surice 

Journée émouvante et empreinte du plus profond respect it y a peu à Surice. à 
Toccasion de cérémonies organisées par la fédération des combattants alliés 
d'Europe. Cette commémoration du 7Orne anniversaire du massacre de 55 civils 
fusillés au cours duquel plus de 100 immeubles furent incendiés par l'occupant 
s'est déroulée sous un soleil de plomb. La journée a débuté par une messe 
célébrée en l'église de Surice par l'abbé Marcel CoHignon en présence d'une foule 
silencieuse et recueillie. Le long cortège composé de dizaines de drapeaux aux 
couleurs de diverses nations (la France, les Etats-Unis, le Canada, etc...) d'anciens 
combattants de Surice et de la région qui se souviennent, s'est dirigé vers le centre 
de la localité. Devant tes drapeaux inclinés, les personnalités ont déposé de 
multiples fleurs aux monuments aux morts. Ce fui Toccasion de rappeler le nom 
des victimes de ce massacre qui a marqué toute une région. Dans le large public on 
remarquait des témoins de ce premier conflit mondial, mais également de nom-
breux jeunes gens qui désiraient aux aussi se joindre à cette commémoration. 

Parmi les personnalités on notait la présence de M. Martial Pirson. bourgmes-
tre de Pbilippeville. les écbevins Rousselie et Massin. de nombreux échevms dont 
Mme Herbay de Streel. M. Hollertt Eugène, président du groupement régional de 
Phippevilte de la fédération des combattants alliés d'Europe, le Premier vice-
président Joret Lucien, son assistant Mine Georges, le secrétaire-trésorier Pero-
met Denis et Mme Janine Bâillât la trésorière adjointe. En fin de matinée une 
cérémonie de remise de médailles aux ayant-droits a précédé un banquet qu» avai» 
pour cadre la salle de Merlemont. Rappelons que la fédération des combattants 
alliés d'Europe regroupe les anciens combattants de l'armée belge, de la force 
publique au Congo, au niveau de l'OTAN, de l'ONU. les résistants, les prisonniers 
do guerre ou prisonniers politiques et les déportés. De nombreux pays font partie 
de cette fédération ; outre ceux d'Europe, il y a aussi tes U.S.A.. te Canada, la 
Tunisie. l'Egypte, te Brésil et bien d'autres encore. 

"la Nouvelle Gazette" (21.08.84) 
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L'Orchestre IZ BARIS, sous la direction de M. Robert SABA 

ORCHESTRE JUSQU'A L'AUBE BUFFET BIEN ASSORTI 

a des prix convenables 
SIEGE SOCIAL: 23 QUAI DE LA TOURNELLE, PARIS V-EME 
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